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part quelques dinosaures, personne ne croit, et surtout
pas nous, que la restriction des échanges commerciaux et
toutes les mesures du genre ont quelque chose de bon.

Par conséquent, nous attendons avec impatience l'oc-
casion d'examiner les avantages certains que la popula-
tion retirera de cet accord. Tout comme le Pacte de
l'automobile et l'Accord de libre-échange, l'ALENA
s'avérera extrêmement avantageux pour le Canada.

L'EMPLOI

L'hon. Roger C. Simmons (Burin-Saint-Georges):
Madame la Présidente, ma question s'adresse au ministre
de l'Emploi et de l'Immigration.

Il sait sans doute que, d'après Statistique Canada,
434 000 Canadiens ont perdu leur emploi depuis le début
de la récession provoquée par le gouvernement, comme
le premier ministre l'a reconnu publiquement. Au cours
du dernier mois seulement, le nombre d'emplois à plein
temps a chuté de 5 000. Dans ma province, le taux de
chômage est actuellement supérieur à 20 p. 100.

Si la politique du gouvernement est aussi miraculeuse
que le député le prétend, comment explique-t-il ces
chiffres? Pourquoi ne reconnaît-il pas que, malgré tous
les beaux discours, lui et le gouvernement ne savent pas
le moins du monde comment résoudre le problème?

L'hon. John McDermid (ministre d'État (Finances et
Privatisation)): Madame la Présidente, depuis quelques
mois, chaque fois que les données mensuelles sur l'em-
ploi sont rendues publiques, les libéraux prennent la
parole à la Chambre et présentent un tableau très sombre
de la situation. Pourtant, en février, on a créé 9 000
emplois de plus qu'en janvier. Pendant neuf des dix
derniers mois, il y a eu une hausse de l'emploi. Quelque
155 000 emplois à plein temps ont été créés. Ces statisti-
ques montrent aussi qu'en février, même si le taux de
chômage chez les jeunes est encore très élevé, 14 000
jeunes de plus ont trouvé du travail, ce dont je me réjouis.

Il y a une foule d'excellentes nouvelles en ce moment.
Quand les libéraux se réveilleront-ils enfin et
commenceront-ils à parler positivement du Canada plu-
tôt que négativement?

L'hon. Roger C. Simmons (Burin-Saint-Georges):
Madame la Présidente, le ministre parle de 9 000 em-
plois. Pourquoi ne dit-il pas la vérité pour une fois et
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n'admet-il pas que les 9 000 emplois en question sont des
emplois à temps partiel? Peut-être est-il préférable de
taire cela? Pourquoi ne parle-t-il pas des milliers de
personnes qui ont quitté la population active?
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Puisqu'il veut citer des statistiques, je lui dirai que,
depuis les dernières élections, les Canadiens de moins de
25 ans ont perdu 409 000 emplois à plein temps. S'agit-il
là des excellentes nouvelles dont il parle? Ou peut-être
préfère-t-il mentionner le fait que 19,3 p. 100 des jeunes
hommes sont actuellement sans emploi au Canada?

Les jeunes de la génération perdue ne veulent pas des
McJobs dont il parle; ils refusent de faire des hambur-
gers, la nuit, pour 4 $ ou 4 huards l'heure. Ils veulent
pouvoir faire une carrière.

Pourquoi le gouvernement réprime-t-il et gaspille-t-il
avec autant de malveillance le talent de nos jeunes?

L'hon. John McDermid (ministre d'État (Finances et
Privatisation)): Madame la Présidente, il est évident que
ce n'est pas ce que le gouvernement fait, et le député le
sait pertinemment. S'il avait pris le temps d'examiner les
statistiques, le député aurait constaté qu'il y a eu une
hausse assez spectaculaire de 33 000 emplois dans le
secteur manufacturier.

M. Simmons: C'est un mensonge.

M. McDermid: Non, ce n'en est pas un. Le député dit
que c'est un mensonge, madame la Présidente, et je ne
suis pas certain que ce langage soit parlementaire, mais
c'est un fait qu'il y a eu, dans notre pays, 33 000 emplois
de plus dans le secteur manufacturier au cours des der-
niers mois. En réalité, 91 000 nouveaux emplois ont été
créés pendant les dix derniers mois en Ontario. Ce sont
des nouvelles positives. Je le répète au député, 14 000
jeunes de plus qu'en janvier ont travaillé en février.

Comme le député, je reconnais que le taux de chômage
est trop élevé, mais il est passé de 11,8 à 10,8 p. 100. C'est
un pas dans la bonne direction. Les politiques du gouver-
nement fonctionnent, et nous continuerons de voir la
situation de l'emploi et de l'économie s'améliorer. Le
député devrait s'en réjouir.

Des voix: Oh, oh!

Mme le vice-président: Il serait utile que le Président
puisse suivre ce qui se dit au lieu d'entendre des gens
crier. C'est la Chambre des communes ici, pas une cour
d'école.
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